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Ce sera, une fois encore une
pluie d’internationaux qui fou-
lera le parquet du Rhénus
cette année avec entre autres
Micha GUIGOU et ses potes
de Montpellier. Ces derniers
tenteront de renouer avec la
victoire finale à l’ET qui les fuit
depuis leur premier et unique
succès dans l’édition 1994.
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EDITO
TRANSPORTS DE JOIE
OU TRANSPORTS EN

COMMUNS ?

Une humidité certaine, une chaleur bien
pesante par moments et hop !  Tentes et
stands apparaissent comme des champi-
gnons et cernent le Saint des Saint du
sport strasbourgeois….notre Rhénus bien
aimé. C’est déjà la Foire Européenne qui
se profile à l’horizon.

Ah, il se méritera cette année ce siège
jaune duquel nous assisterons à l’événe-
ment sportif de la rentrée, sur lequel nous
vibrerons pour nos équipes ou nos
joueurs préférés !

Rien de grave en soit, dans un rayon de
500 mètres fleurissent encore bon
nombre de places de stationnement, et le
tramway, que l’on y ait eu accès par un
parking relais ou autrement, sera un pré-
cieux allié pour le déplacement des ama-
teurs de hand.

Point de canicule à l’horizon, point  d’élé-
ment naturel contre lequel il est difficile de
lutter…..seuls quelques prémices
pédestres aux matchs proposés au fil des
soirées. La chaleur qui envahira le
Rhénus sera celle des aficionados de
hand, elle est amicale, positive faite de
joie et de bonne volonté ….elle se sup-
porte donc très bien.

CC

22

JEUDI 25 AOUT 2005

16h00   ASPTTS - HDH (fem) (match amical)

18h00 NORDHORN - VALLADOLID (P1)
20h00 CHAMBERY - ZAPOROZHYE (P2)

AUJOURD’HUI
La plaquette 
officielle du
Tournoi 2005
est en vente 
aux caisses

GUMMERSBACH

NORDHORN

MONTPELLIER

CHAMBERY

VALLADOLID

ZAPOROZHYE

POULE 1

MONTPELLIER (France)

2005 : Champion de France
1⁄2  finaliste de la Ligue des
Champions

VALLADOLID (Espagne)

2005 : Vainqueur de la Coupe d’Espagne 
5ème du championnat espagnol

NORDHORN (Allemagne)

2005 : 1/2 finaliste de la coupe d’Allemagne 
6ème du championnat allemand

POULE 2

CHAMBERY (France)

2005 : Finaliste de la Coupe de France

GUMMERSBACH (Allemagne)

2005 :  1/2 finaliste de la coupe EHF
5ème du championnat allemand

ZAPOROZHYE (Ukraine)

2005 : Champion d’Ukraine
1/8 de finaliste de la Ligue des 
champions

LE PLATEAU
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Retour sur le match décisif
du dernier ET entre la
France et l’Espagne à 15
jours du début des JO en
Grèce.

A la suite d'un match que
l'on pourra qualifier de "viril
mais correct", les Français
se sont imposés sur
l'Espagne par 25 à 23.
Sans jamais creuser un vrai
trou, la France aura quand
même surclassé un adver-
saire bien plus coriace que
ses deux premiers matchs
pouvaient le laisser présa-
ger, mais l'amitié franco-
espagnole est telle dans le
handball que des matchs
entre les deux nations ne
sont jamais complètement
amicaux.
Avec cette 3° victoire en
trois jours, la France
décroche le trophée de
l'EuroTournoi 2004 et va
s'envoler vers Athènes avec
un bon surplus de confiance.

Pour s'imposer sur la sélec-
tion ibérique les Français ont
du utiliser toutes leurs
armes, à commencer par
Jérôme Fernandez, habitué
des joutes en Espagne qui
d'entrée faisait parler le bras
et de belle façon. Auteur de
4 des 6 premiers buts de
son équipe, le grand Jérôme
montrait que si on lui laisse
le moindre espace pour se
lancer, le fracas provoqué
est grand. Et comme les
ailiers Michaël Guigou et
Grégory Anquetil n'étaient
pas en reste les Bleus pre-
naient d'entrée la direction
des opérations. Il fallait le
réveil du côté gauche espa-
gnol avec Demetrio Lozano
et Xavier O'Callaghan pour
l'Espagne revienne à hau-
teur.
Pour eux, l'objectif était tout
d'abord de stopper
"Fernand" et ensuite d'arri-
ver à battre un Thierry
Omeyer déjà auteur d'un 2/2
au penalties, entre autre ...

Mais à la grâce de quelques
ratés offensifs français et
surtout en suivant le sillage
d'un Talant Dujshebaev tou-
jours aussi précieux, les
hommes de César Argilès
vont même se payer le luxe
de dominer la fin de premiè-
re mi-temps.
Il fallait tout le talent de la
fratrie des Gille pour que la
France ne se retrouve pas
menée à la pause ce qui
aurait été sans conteste un
début de déception pour les
5000 fans présents au Hall

Rhénus.
Mais comme chaque match
depuis le début de cet ET, la
machine bleue allait vrai-
ment se mettre en route
dans le deuxième acte.
Un peu vexés de cette pre-
mière mi-temps où
l'Espagne avait eu le leader-
ship du jeu et surtout bien
aiguillonnés par les "amitiés"
dispensées par les
Garralda, Romero ou même
Dujshebaev sur un Didier
Dinart bien remonté sur l'af-
faire, les Bleus allaient eux
aussi monter en rythme.
Défensif tout d'abord avec
en superman du jour "Titi"
Omeyer, ensuite tactique-
ment avec des change-

ments le plus souvent
payants enfin physique-
ment, parce que tout de
même, le groupe France
n'allait pas prendre des "par-
paings" toute l'après-midi
sans rien dire, on ne refait
pas l'histoire bien longue
des France Espagne si vite,
surtout quand un beau brun
ténébreux du nom de Matteo
est sur le terrain.

Avec tout cela, et en plus un
Greg Anquetil impérial, un
Nikola Karabatic impeccable
au shoot et un Kervadec tou-
jours aussi propre dans son
jeu, les Bleus allaient
reprendre pour de bon la

main sur le match. Le néo
espagnol et ancien cubain
Rolando Urios montrera
bien que sa très récente
naturalisation devrait appor-
ter beaucoup au collectif,
Matteo Garralda arrivera
bien a en mettre 2 ou 3 (des
buts...), mais cela ne suffi-
sait pas pour s'imposer, c'est
à l'alsacien d'adoption
Nikola Karabatic que revien-
dra l'honneur d'enfoncer le
clou de ce match.
Au final, un bon petit match
entre hommes comme les
JO devraient en générer pas
mal, alors se mettre dans le
bain si vite n'est certaine-
ment pas une mauvaise
idée.

FRANCE - ESPAGNE

25 - 23

(mi temps 12-12)
Au Hall Rhénus
Arbitrage MM Oie et
Togstadt (Norvège)

5000 Spectateurs

LES CHIFFRES

FRANCE

Joueurs
J. FERNANDEZ  6/8
Didier DINART
Cédric BURDET 0/4
Guillaume GILLE 2/4
Bertrand GILLE 2/3
Guéric KERVADEC 1⁄2
Daniel NARCISSE
Grégory ANQUETIL 7/10
Andrej GOLIC
Nikola KARABATIC 3/3
Jackson RICHARDSON
Joël ABATI 1⁄4
Michael GUIGOU 3/5

Gardiens
Yohann PLOQUIN
Thierry OMEYER 20/43

ESPAGNE

Joueurs
A. ENTRERRIOS 3/7
X.O’CALLAGHAN 3/3
Matteo GARRALDA 2/8
T. DUJSHEBAEV 2/7
Demetrio LOZANO 3/8
F. HERNANDEZ 1/3
Juan PEREZ
Manuel COLON
Juan GARCIA 3/7
Iker ROMERO 1/3
Rolando URIOS 3⁄4
Antonio ORTEGA 2/2

Gardiens
David BARUFFET 5/18
José HOMBRADOS 6/18

LA FINALE 2004

Photo : EuroMag - J.HAEUSSER



44

EX FANS DES EIGHTIES...
Ils auraient certainement préfé-
ré que les vieux “Handball”
(magazine officiel de la fédéra-
tion française de hand) aient
brûlés ou aient finis dans une
poubelle. Mais non, on les a
bien gardés et on ya retrouvé
quelques photos intéressantes.

Par exemple, Philippe GAR-
DENT l’actuel entraineur de
Chambéry, en 1985 lorsqu’il
jouait à GAGNY, club parisien

qui dominait le hand français
comme le style George Michael
dominait la mode de cette
époque. 

Ou encore son beau frère de
pote de Laurent MUNIER,
actuel manager de Chambéry
qui, en cette même année 85
sévissait à Villefranche tout en
se préparant au grand
concours des sosies du groupe
de pop-kitch allemande, les
fameux “Modern Talking”.

En feuilletant un peu plus le
numéro 213 d’octobre 1985, on
y trouve page 40 un article sur
un petit nouveau en matière
d’entraineur d’équipes natio-
nales : il s’agit tout simplement
de Monsieur Daniel (on ne
rajoute plus Costantini,
d’ailleurs Jésus, Hannibal,
Alexandre, Napoléon ou Jean

Paul 2 ne se définissent que
par leur prénom... alors...) qui
allait faire de l’équipe de
France ce que l’on sait 10 ans
plus tard. La légende de la
photo disait: “...le patron de
l’équipe de France pense déjà
au mondial C de février pro-
chain” quand on sait que dans
le mondial “C” il y avait les 16
“moins bonnes équipes du
monde” avec entre autre les
iles féroées, l’angleterre et le
luxembourg, on mesure mieux
le chemin parcouru...

Son titre de gloire majeur reste
cependant celui de parrain de
l’EuroTournoi, d’où sa présence
ce soir.

En compulsant le numéro 250
de mai 1989, on y retouve toute
une bande de joyeux lurons qui
allaient faire leur service militai-
re ensembles au fameux “BJ”
le bataillon de joinville qui était
en fait l’équipe de France
Espoirs et dont certains
membres sont aujourd’hui dans
cette salle à commencer par
Philippe SCHAAF, ancien du
RC Strasbourg et de bon
nombre d’autres grands clubs,
actuel chef de plateau de
l’EuroTounoi responsable du
bon déroulement de la compé-

tition. Puis on y trouve
Bertrand HOFFER l’ancien

gardien et actuel manager du
SC Sélestat qui jouera demain
en lever de rideau.
Puis on croise un certain
Jackson RICHARDSON tout
frais débarqué de sa Réunion
natale et dont pas grand
monde ne voulait à cette
époque (...les cons...) il faut
dire que la moustache à la
Zorro et les dredlocks en
moins... ca ne le faisait pas
trop... Et dire que ce garçon
allait devenir au hand ce que
Zidane est au foot. Après une
carrière internationale excep-
tionnelle Jack va encore jouer

au moins deux ans à
Chambéry chez ses potes
GARDENT et MUNIER. 
En feuilletant encore un peu,
on tombe sur un reportage
retraçant la fabuleuse (surtout
pour l’époque) épopée de
Créteil en coupe des coupes et
leur fameuse finale perdue d’un
but sur les deux matches
contre Essen et ses stars
comme Jochem Fraatz (actuel
entraineur adjoint de Nordhorn)
ou Martin Schwalb. Mais dans
cette équipe dirigée par Sead
Hassenefendic et présidée par
Jean Claude Tapie (le frère de
l’autre... qui arrivera au même
résultat à savoir : titre de cham-
pion et faillite derrière...) il y

avait un petit jeune de 20 ans
qui prometait beaucoup avec
son style “so british” à la Brett
Sinclair et son nom sorti du
16ème arrondissement :
François Xavier HOULET,
Zouzou pour les intimes.
Depuis 4 ans Zouzou joue à
Gummersbach où il est le véri-
table “patron” de l’équipe et il
devrait y rester encore
quelques années, cette fois ci
dans un role en dehors du ter-
rain.

14 ans séparent les deux pho-
tos qui suivent mais le style
reste le même. Quand on a la
classe, c’est à vie... 
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LES POTINS
...de HANDZONE.NET

Quand Ljubomir Vranjes va faire
son apparition en équipe de Suède,
les sourires condescendants et les
commentaires douteux vont se
multiplier vis-à-vis du petit serbo-
suèdois. Pensez donc, un arrière
gauche de 1.63 qui vient côtoyer

les plantureux Staffan Olsson,
Magnus Wislander, Ola Lindgren et
autre Stefan Lovgren. 

Une idée de Bengt Johansson qui
parait bien farfelue, au point que
certains pourront envisager un
déclinement certain des capacités
intellectuelles du « souriant » viking
en chef. Mais il ne fallut pas long-
temps pour s’apercevoir du talent
et même du génie de celui que ses
adversaires appelleront rapidement
« Le pin’s », tellement il les éner-
vait.

Des appuis de feu, un bras capable
de déclencher à distance, une vista
dans le jeu hors du commun, et une
utilisation de son gabarit hors
norme qui confine parfois au génie.
Car si prendre un joueur de deux
mètres n’est jamais facile, il s’est
rapidement avéré que de bloquer
un arrière de moins d’1,70m aussi
vif et inventif était une tâche quasi
insurmontable. En quelques mois

Ljubomir Vranjes allait devenir une
synthèse du jeu d’arrière ! Buteur,
passeur, organisateur, le support
du jeu Suédois, amenant la Suède
à conquérir encore plus de titres. Et
puis côté Français, si le Suédois
n’est pas la tasse de thé, il faut bien

reconnaître que le passionné trico-
lore a quelque peu les yeux de
Chimène pour ce Rodrigue du jeu. 

En laissant, en 2001, un certain
Greg Anquetil passer là ou les
Lindgren, Olsson ou autre Lovgren
l’aurait accroché aux rambardes,
Vranjes a permis un miracle à la
française débouchant sur un 2° titre
planétaire. Le pire dans tout cela
est qu’il n’aura jamais regretté son
attitude sur cette action, amoureux
du jeu mais respectueux de l’adver-
saire, il a maintes fois déclaré que
si c’était à refaire il se conduirait de
la même façon. Une antithèse de
l’attitude de certains de ses compa-
gnons de jeu qui fait quand du bien
au moral en ces temps ou le résul-
tat à tout prix apparaît parfois
comme la résultante d’une équa-
tion parfois peu enthousiasmante.

© François Dasriaux
www.handzone.net

LJUBOMIR, L’ANTITHÈSE 
ET LA SYNTHÈSE

Si la mi-septembre indique
la reprise du championnat
de handball en France, la
fin août rime avec
EuroTournoi depuis main-
tenant un bon bout de
temps.

Avec cette compétition ce
sont les premières bouf-
fées de haute compétition
qui arrivent aux narines du
passionné.

Et même avec une éti-
quette toute amicale ce
rendez-vous alsacien fait
maintenant partie des
incontournables à ne pas
louper. L’année dernière
avec les JO à portée de
fusil, l’ET avait pris des
allures de joute interna-
tionale fleurant bon les
équipes nationales.

Pour cette 12° édition,
retour aux clubs mais quels
clubs ! Entre Chambéry et
Montpellier, Gummersbach
et Nordhorn, Valladolid et
Zaporojie, c’est une bonne
partie du gratin européen
qui vient se produire au
Hall Rhénus. Quatre jours
de compétition au rythme
de deux matches par
soirée dans une salle qui
ferait rêver tous les pen-
sionnaires de la LNH. Une
fête estivale qui main-
tenant a acquis ses lettres
de noblesse a tel point que
des clubs comme
Montpellier et Chambéry
en ont fait un passage
obligé dans leur prépara-
tion.

Rater les premiers pas de
Jack avec Chambéry !

Rater l’intégration de
Wissem Hmam dans le jeu
héraultais, sûrement l’idée
à ne pas avoir si l’on se
trouve du côté de
Strasbourg la dernière
semaine d’août. Car si ce
genre d’événement est à
lui seul une motivation pour
faire le déplacement vers
le Hall Rhénus, voir tout
cela avec en plus le
Gummersbach de François
Xavier Houlet, Daniel
Narcisse et Cédric Burdet,
le Nordhorn de Lubomir
Vranjes et Jan Filip, le
Valladolid de Garabaya et
Eric Gull, le Zaporojie de
Nat et Shelhenk. Sacré
plateau que tout ce monde,
4 jours de compétition au
rythme de 2 matches par
jour, du plaisir pur donné
aux spectateurs.

Avec en prime la bonne
idée de l’organisation du
tournoi de donner une
journée de repos à chaque
équipe, car si le début de
saison est fait pour tra-
vailler, il n’est pas question
de tirer outre mesure sur
des organismes. Encore
un peu sous l’emprise de la
douceur des vacances et
dans le rythme d’une pré-
paration physique parfois
éprouvante, il faut que tout
ce beau monde puisse
donner le maximum pour
décrocher ce 12°
EuroTournoi, afin d’inscrire
son nom au palmarès au
côté de La France dernier
vainqueur en date. 

© François Dasriaux
www.handzone.net

Retour aux clubs, la saison 2005-2006 se lance.

L’EUROTOURNOI 2005
EN AVANT PREMIÈRE
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L’E.T. DERNIER
Les “pipols” de l’édition 2004
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NOS VOISINS

Nordhorn, ville d’environ
53000 habitants, se situe
dans le Land Niedersachsen
à proximité de la frontière
avec les Pays-Bas.
Seulement quelques kilo-
metres les separent.

On retrouve la trace de
Nordhorn (traduit litérale-
ment comme " corne du nord
") pour la première fois vers
l’an 1000 dans les registres
de l’abbaye de Werden près
d’Essen. 

A partir de 1379, Nordhorn
devient une cité au sens
actuel avec ses propres
droits sous l’égide du conte
Bernhard I. von Bentheim.
Le monatère de Frenswegen
fût fondé en 1394 par les
Augustins, un ordre religieu
dont fit partie Martin Luther.

L’origine de son nom vient

du fait qu’en cas d’attaque
de la cité du conte Von
Bentheim, on utilisait une
corne pour appeler les habi-
tants des environs à l’aide.
Plus tard, le fait que la cité
soit au nord (mais au nord
de quoi ?) lui a donné le nom
définitif de “Nord-horn”, la
corne du nord.

Autrefois grande place
industrielle dans la branche
du textile, Nordhorn a su se
donner un nouveau visage.
La ville s’articule autour d’un
fleuve : le Vechtesee, ren-
dant l’eau omniprésente. Au
coeur des rues piétonnes;
les boutiques tendances, les
cafés et les restaurants
côtoient les bars plus
anciens de la ville. L’office
de tourisme (www.vvv-nord-
horn.de) informe et conseil
les visiteurs des nom-
breuses activités que propo-

se la ville. A pieds, a vélo ou
en pédalo, les plus jeunes
comme les plus agés pour-
ront partir a la découverte de
Nordhorn. 
Le vélo joue un rôle impor-
tant. Une grande partie des
habitants l’utilise pour se
déplacer ou pour faire des
randonnées le long des
cours d’eau ou en fôret. Les
amoureux de la nature pour-
ront quant a eux tout aussi
bien visiter le zoo et autres
parc que s’évader en mont-
golfière. Pour la pratique des
différents sports, Nordhorn
offre plusieures facilités:
courts de tennis, piscine
couverte et non couverte. La
piscine en plein air dont s’est
dotée la ville reste d‘ailleurs
la plus connue de la région
et attire chaque été de très
nombreuses familles. Au
bord du Vechtesee, en été,
des promenades en bateaux
ou en pédalo sont aussi pro-
posées.

Une culture intéressante et
des activités fascinantes font
de Nordhorn une ville à
découvrir ou à redécouvrir.

Economie et infra-
structures à Nordhorn 

Située au "coeur de
l’Europe", Nordhorn est une
ville accessible aussi bien
par terre que par air. De
nombreuses autoroutes se
croisent à Nordhorn venant
des quatres points cardi-
naux. Le chemin de fer per-
met aux voyageurs d’arriver
à une dizaine de kilomètres
de Nordhorn. Enfin l’aéro-
port de Münster, situé à 70
km de là dessert quotidien-
nement les grandes ville
allemandes et européenes.
Les entreprises bénéficient
d’infrastructures et d’offres
étendues permettant leur

développement. Les possibi-
lités dans le domaine de
l’éducation laissent espérer
que Nordhorn aura un avenir
prommetteur.

LA VILLE DE NORDHORN
Nous vous présentons chaque jour un de nos voi-
sins européens invités à l’ET05. Aujourd’hui il
s’agit de la ville de NORDHORN.

Nordhorn en 1960

Nordhorn  actuellement
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